
COMPTE RENDU DE LA RENCONTRE CONJOINTE 
DU RÉSEAU DES DIRECTIONS RÉPAQ 

DU RÉSEAU DES ENSEIGNANTS RÉPAQ 
DU RÉSEAU DES PARENTS RÉPAQ 

DU RESPAQ 
 DU RÉSEAU DES SERVICES DE GARDE RÉPAQ 

 DU RÉSEAU DE LA RELÈVE RÉPAQ 
ET DU RÉSEAU DES CHERCHEURS RÉPAQ 

À L’ÉCOLE DE LA FOURMILIÈRE 
LE 7 MAI 2018 

LES ÉCOLES REPRÉSENTÉES 
Albatros, Andrée-Anne Lachance, ens/Alain Lavigne, par 
Arc-en-Ciel, Isabelle D’Amico, ens /Valérie Bertoldi, par. 
Atelier, Kim Marleau, dir/Marie-Pier Lévesque, ens 
Cœur à Cœur, Nicole Attivissimo, dir/Marcel-Sylvain Pariseau, Marie-Hélène Gariépy, 
Katherine Vézina-Jasmin, ens  
Des Cheminots, Nathalie Brault, dir/Rachel Sicard et Marie-Claude Loyer, ens / Patricia 
Lemieux et Geneviève Sorel, SDG 
Des Petits-Explorateurs, Mélanie Caron, ens. 
Des Saules Rieurs : Mélanie Charbonneau, dir-adj 
Des Trois-Sources, Caroline Charest et Sabrina Dufort-Boucher, ens. 
Élan, Jean-François Dazé, dir/Julie Brosseau, ens. 
Étoile Filante, Sylvie Olaechea, ens/Louise Lehoux, par 
Gadbois (Les Colibris), Dominique Voyer et Nadège Marcoux, ens./Véronique Douliez, 
Roxanne Lorrain, Marie-Ève Brouard, par. 
Georges-Vanier, Sébastien Mathieu, ens 
Jonathan, Guy Turner-Vézina, dir/ Geneviève Thibault, éducatrice 
La Fourmilière, France Paquette, dir/Lucie Darveau, dir-adj/Catherine Milliard, Josianne 
L’Heureux, Monon Brisebois, Marie-Josée Huot, Mélany Bray, Johanne Caron, Sylvie Lanctôt, 
Brigitte Bergeron, Frédéric Morin, Mélanie Lachaîne, Danielle Robert, ens/Nadine Coutu et 
Caroline Belley, orthop./Sébastien Deschamps, Simon Robert, Brigitte Bayard, Marie-Noelle 
Roy, Marie-Claude Marcotte, Marc Boucher, Fany Daviault, Mathieu Faucher, Vicky Bédard, 
parents/ Nathan Menier, Audréanne Sarrazin, Léa Racette, Stella Rose Gauthier,Flavie-Rose 
Guénette, Charlotte Bérubé-Viau, Émie Colmor, Clotilde Dansereau, Jeremy Durocher, Anaël 
Chainé, Alicia Pretorius, élèves 
La Relève, Isabelle Lapointe, ens 



Le Baluchon, Sophie Marcotte, dir/Émilie Durocher et Chantale Gagnon, ens./Marie-Élaine 
Boucher, par 
L’Écollectif, Marie-Noëlle Bélanger, par/Aurélie Deshaies, élève 
L’Envol, Sophie Canuel, dir/ Julie Lamarre-Maltais,  Isabeau Julien, SDG/Alain Deslauriers, 
par. 
Le Sentier, Joany Landry, ens 
Le Vitrail, Philippe Savard et Martin Cayouette, ens/Louis Champagne, SDG/Gaelle Fedida, 
par./Gloria Léger-Goodes, élève 
L’Odyssée, Josée Thibaudeau, dir/Philippe VanChesteing ens/Stéphanie Lapointe, par. 
Nouvelle-Querbes, Amaryllis Gagnon, ens / Charles Lemieux-Marchand, SDG 
Papillon d’Or, Nicole Cyr et Julie Lecomte, ens/Julie Chouinard, Valérie Simoneau, par 
St-Nom-de-Jésus, Francis Lamontagne, dir/Judith Allen et Julie Bouchard, par 
Soleil-de-l’Aube, Philippe Gariépy, dir/Julie Poulin, ens 

LES ÉCOLES ABSENTES : Centre Élizabeth-Bruyère, Charles-Lemoyne, Curé A. Petit,  
De la Riveraine, De l’Énergie, Des Quatre-Saisons, Freinet de Québec, Freinet de 
Trois-Rivières, Harricana, L’Agora, La-Tortue-des-Bois, La Traversée, Le Tournant, 
Liberté-Jeunesse, Moulin vert, Rose-des-Vents, Tourterelle  

PROJETS D’ÉCOLES ALTERNATIVES 
Pays d’en Haut, Oriane Émond Devaire et Jessica Labrie 
École St-Julien de Lachute, Gabriel Garcia 

NOS INVITÉS 
Céline Roy, formatrice en philo pour enfants 
Brigitte Pion, conseillère pédagogique CSDM 
Guylaine Desroches, directrice générale à la CSRDN 
Robert Fugère, commissaire à la CSRDN 
Audrey Champeval, porteuse du projet LES FAET Papillon 
Nissine Zitan, étudiante U de M. 

LES PERSONNES RESSOURCES 
Monique Fournier, responsable des finances RÉPAQ 
Michl Nicholson, soutien aux écoles du RÉPAQ et aux projets d’écoles alternatives 
Mélanie Paré, professeure U de M 
Geneviève Lavallée, animatrice du RÉPAQ-Parents 
Pierre Chénier, animateur de la rencontre conjointe 

DÉROULEMENT DE LA RENCONTRE 



8h30 à 9h : Accueil des participants au gymnase de l’école 

9h : Présentation de l’école La Fourmilière par son équipe de direction 
  
Informations générales : 
Rencontres conjointes 2018-2019 : 
Pierre annonce les dates et les lieux des rencontres de l’an prochain : 
1. Lieu : UQAM  Date : 12 octobre 2018 
2. Lieu : École secondaire Liberté-Jeunesse  Date : 9 novembre 2018 
3. Lieu : École Atelier Date : 29 janvier 2019 
4. Lieu : École secondaire L’Agora Date : 1er avril 2019 
5. Lieu : École Des Cheminots  Date : 3 mai 2019 
Il rappelle de plus que le RÉPAQ tiendra un colloque lors du prochain congrès 
de l’ACFAS à la fin de mai, probablement à l’Université du Québec en 
Outaouais. 

9h15 : Présentations des participants 

9h30 : Table ronde sur le thème : la cogestion 
L’équipe de l’école La Fourmilière fait une présentation Power Point (en pièce 
jointe) qui fait état de la démarche de réflexion qu’elle a suivie tout au long 
de l’année 2017-2018. La présente rencontre conjointe s’inscrit bel et bien 
dans cette démarche : l’équipe-école attend donc de la centaine de 
participants présents qu’ils lui apportent leurs expériences afin d’enrichir 
son projet de créer une instance de cogestion. 

Les participants sont regroupés autour d’une quinzaine de tables rondes pour 
discuter de trois questions : 
1. De quelle manière vivez-vous ou non la cogestion dans votre école 

alternative et pourquoi? 
2. Comment vivez-vous ou non les processus consultatifs et décisionnels? 
3. Comment vivez-vous ou non la communication au sein de l’école? 
Chaque table dispose d’un ordinateur et d’un-e secrétaire pour recueillir les 
expériences des 25 écoles présentes. On trouvera en annexe 1 les réponses 
fournies aux 3 questions.  



Midi : dîner dans le gymnase 

13h : Travail en groupes focus dans le cadre de la recherche menée par Jean 
Horvais et Mélanie Paré sur nos pratiques inclusives. Les participants, animés 
par des enseignantes de l’école La Fourmilière, ont discuté des 9 questions 
suivantes : 

   Dans quelle mesure peut-on parler d’une relation de partenariat, de 
cogestion entre les 
membres du personnel et les parents/tuteurs dans votre école ? Décrivez ce qui 
le 
montre. 

Sous quelle(s) forme(s) est vécue la cogestion dans votre école ? Quelles 
instances, 
quelles actions ? Qui y participe ? Décrivez-en le fonctionnement ? 

La cogestion, telle que vous la vivez dans votre école, montre-t-elle que les 
membres du 
personnel, les élèves, et les parents/tuteurs partagent une philosophie 
d’inclusion? À 
quoi voit-on, par exemple, qu’on reconnaît, qu’on exploite ou qu’on valorise 
les 
différences entre les élèves, mais aussi entre les adultes ? 

 La cogestion telle que vous la vivez dans votre école permet-elle la 
participation de tous 
les parents sans exception du fait de leur condition de vie (précarité sociale et 
économique, chômage, handicap, maladie...) ? Qu’est-il fait concrètement 
pour tenter 
de s’en assurer? 

La cogestion telle que vous la vivez dans votre école permet-elle la 
participation de tous 
les parents sans exception du fait de la condition de vie de leur enfant 
(difficulté 
d’apprentissage, difficulté de comportement, troubles d’apprentissage, 
handicap…) Qu’est-il fait concrètement pour tenter de s’en assurer? 

Les instances de cogestion de votre école ont-elles déjà travaillé sur 
l’inclusion, se 



sont-elles interrogées sur les qualités inclusives de votre école? Si oui, sous 
quel angle?  
À partir de quel questionnement ? Dans quel but ? 

Les instances de cogestion de votre école ont-elles pris des décisions afin de 
renforcer 
le caractère inclusif de l’école ? 

L’ensemble de votre communauté scolaire a-t-il connaissance de ces initiatives 
des 
instances de cogestion visant l’inclusion scolaire ? Cela a-t-il eu des effets 
notables sur 
la dimension inclusive de la vie de l’école ? 

Les élèves ayant des conditions de vie et d’apprentissage difficiles en ont-ils 
bénéficié? A quoi peut-on le voir ? 

15h : fin de la rencontre conjointe 

ANNEXE 1 

Question 1 
De quelle manière vivez-vous ou non la cogestion dans votre 
école alternative et pourquoi? 

Volet alternatif de l’école St-Nom de Jésus : C’est un nouveau volet implanté 
l’an dernier. C’est une préoccupation, il y a des rencontres avec l’équipe école, 
mais les parents ne sont pas encore impliqués en cogestion. 

École Des Saules Rieurs : un prof sur chacun des comités, les comités se 
rencontrent tous les mois autour de leurs mandats. La difficulté, c’est de clarifier 
comment les parents peuvent se servir des comités pour s’impliquer en cogestion. 
On va ajouter une AG en janvier pour parler aux parents des comités et de 
l’implication. On voit la cogestion par l’implication dans les comités. 

École Le Baluchon : Il y a plusieurs comités. Cette année les enfants sont invités à 
participer à différents comités pour que leur implication dans l’école soit 
revalorisée. Par exemple, il y a un comité qui s’occupe des activités sur la cour et 



de la prévention de la violence/intimidation. Il y a une fondation avec conseil 
d’administration gérée par des parents qui soutient les travaux et projets qui sont 
liés aux comités  

École Nouvelle-Querbes : Il y au moins 14 comités où sont impliqués des parents. 
Certains comités sont réservés aux enfants. On planifie de demander aux élèves 
de joindre davantage les comités. La participation  parentale dans les comités 
varie, essoufflement ou désengagement sont parfois présents et c’est coordonné 
par le CÉ. Il y a une assemblée des enseignants. On souhaiterait que la pédagogie 
soit plus centrale dans la gestion, il y a beaucoup de dossiers consultatifs. La 
réflexion pédagogique pourrait être revalorisée pour apporter un renouvellement. 
Le temps manque. Il y a des groupes de recherche et développement entre 
enseignants 1 fois par mois. Il y a encore de la place pour développer l’apport et 
les manières de porter les dossiers qui émergent de ces groupes de RD. On 
consulte parfois les enfants (ex : dossier écriture).  

École Soleil-de-l’Aube: Cogestion présente à travers le comité de coordination 
(parents élus)(de l’ensemble des comités de l’école). Il est décisionnel dans 
beaucoup d’aspects de l’école. Il faut travailler l‘implication des élèves dans les 
décision et la gestion de l’école. L’implication des parents est à la base de la 
cogestion. 

École Albatros: comité coordinateur . Parents ont beaucoup de place dans les 
sous-comités de parents. Ils organisent plusieurs activités dans l’école. Il faut 
aussi développer l’implication des élèves. Plusieurs obstacles pour la réalisation de 
leurs projets. Frustration de la part des élèves. 
Obligation de la participation des parents maintenant : 20 heures dont 10 dans les 
classes. Présence des fratries. Certaines décisions de cogestion sont plus difficiles 
(présence des parents et direction est moins longue que celle des enseignants 
En ce qui concerne les apprentissages, ce sont plus les profs qui décident et les 

parents accompagnent. En ce qui concerne les comités: Grand projet, comité 
sportif, bref une quinzaine de comités gérés par les parents essentiellement. La 
cogestion se passe beaucoup à l’intérieur des comités. Disponibilités, intérêts: 
c’est ce qui détermine un peu leur implication. Choix des parents: il y a une 
sélection faites par un comité d’anciens parents. Ils viennent en classe et sont 
<évalués>. 



École Jonathan. Cogestion présente depuis le début de l’école. Plusieurs comités 
et sous-comités de parents. Comité politique et éthique (présence de la direction). 
Parents sont volontaires. Seuls membres élus sont au CE. Comité Envol (comité des 
finissants). Ils organisent leurs activités. 
Travailler et soutenir la participation des parents. Les parents participent en 
sortant des élèves de la classe pour animer différents ateliers/projets, ceci est 
davantage la coéducation. 

École Étoile filante: Présence de plusieurs comités parents-enseignants. Comité 
CAMPE pour maintenir et actualiser le projet éducatif . Définir les rôles de 
chacun des membres (parents, enseignants, direction, enfants). 

École La Fourmilière: Abandon du comité de coordination . Insatisfaction des 
parents en lien avec leur implication. Questionnement de l’équipe. Moins 
d’implication des parents étant donné leur participation aux différents comités 
de l’école. Comité participation au niveau de l’école. Implication obligatoire des 
parents maintenant.  

 Nous sommes le même nombre qu’il y a 10 ans mais la participation était vraiment 
différente (plus grande). 
Les parents doivent conduire l’école comme c’était au départ. Les parents qui 
mettent des projets sur pied doivent être au coeur de ces derniers, les mener à 
bon port! 

 Lorsque nous manquons de parents, le multi-âge est annulé. 

Les parents se rencontrent aussi en marge de rencontres d’instances plus 
formelles, mais on s’assure d’avoir des moments convergents de rencontres afin de 
s’assurer de la cohérence des actions. On souhaite impliquer davantage les élèves, 
que ce soit par l’intermédiaire du Conseil d’élèves, mais aussi d’autres moments de 
rencontre. La démarche visant à améliorer la cogestion est néanmoins née d’une 
insatisfaction de parents qui souhaitaient s’impliquer davantage dans l’école et sa 
gestion. On constate à notre tablée que selon les dossiers, le niveau d’implication 
des parents varie énormément en fonction de l’intérêt que ça représente pour les 



parents, du niveau d’imputabilité de la direction, de la présence ou non des 
enseignants dans les comités.  

La responsable du SDG s’implique. Elle a engagé des responsables du dîner des 
parents de l’école. Communication à toutes les semaines. La communication est la 
base. Il faut avoir le lieu de discussions et l’espace de dialogue.Délégation : faire 
un autre comité autre que le Cé pour la co gestion pour permettre aux autres 
parents de s’impliquer. Avoir plusieurs comités pour impliquer plusieurs parents et 
non unn petit groupe de parents. Il faut faire participer le plus de parents possible. 
Il faut que le mandat soit clair. 

Assemblée il faut avoir des gens actifs dans les comités et non disponibles 
seulement les soirs. 

Les parents prennent plus d’espaces dans les comités. 

On choisit l’alternatif parce qu’on a une possibilité énorme de s’impliquer. Les 
parents ont demandé de voir le cadre pédagogique. 

Un changement de direction amène justement des discussions sur la cogestion. 

Des parents se sont adaptés en consultant les autres parents. 

École Des Petits Explorateurs: Nous sommes actuellement dans le même 
processus que La Fourmilière. Actuellement il y a un comité action éducative qui 
voit aux mises sur pied des discussions. Les enseignants portent aussi beaucoup le 
processus sur leurs épaules. La direction a une grande influence sur la cogestion. Sa 
façon de gérer est parfois un choc, elle se doit de se mettre au niveau et suivre. Le 
problème vient du fait que nous imposons un nombre d’heures aux parents. S’ils 
étaient plus engagés, impliqués, ce serait gagnant. La participation des parents a 
diminué avec les années. Plus on grandit, plus c’est difficile.  

Les parents ne peuvent plus prendre en charge les après-midi pédagogiques, la C.S. 
ne veut plus. Donc, les enfants sont libres de quitter ou aller au S.D.G. 



École Des Cheminots: Avant, il y avait plus de place aux parents. Les discussions 
tournaient rondement. Depuis quelques années, les parents entrent à l’école et se 
disent “Ah bon, c’est comme ça que ça roule”! 

Beaucoup de décisions qui reviennent au CE mais ces derniers sont un peu 
déconnectés. On se questionne comment le CE pourrait aller plus vers l’avant pour 
consulter tous les parents. 

Les mercredis après-midi (1 sur deux) les multi-âges sont animés par les parents. 
Nous perdons 30 minutes par semaine pour transférer ce temps dans le multi-âge. 
Nous aimons que les parents prennent en charge les enfants par leur passion... 

Du point de vue du parent à notre table, les parents sont consultés sur de 
nombreux enjeux lors de deux assemblées générales, mais plusieurs décisions de 
nature pédagogique sont davantage prises par l’équipe-école. Les parents ne sont 
pas nécessairement mis à contribution pour trouver des solutions vécues par 
l’équipe-école ou les élèves. Le parent présent se trouve loin de la cogestion. 

Moins de parents sont impliqués dans le processus décisionnel cette année. 
La cogestion se passe beaucoup dans les comités du soir. 

Entre co-gestion hétéronome et autonome. Co-gestion entre direction et service 
de garde et équipe-école. Beaucoup d’autonomie. Parents s’étaient approprié un 
rôle qui n’était pas le leur. Redéfinition du rôle de co-éducation des parents. 
Importance de la communication. Difficultés de dealer avec les lois du Ministère 
comme suivre le plan éducatif. 

École L’Agora: Les parents sont devenus des consommateurs. Les parents qui 
entrent dans l’école pour la première fois c’est intimidant, ils ne savent pas trop ce 
qu’on attend d’eux! 

École Arc-en-Ciel: beaucoup de comités de parents. Chaque comité est chapeauté 
par un parent lien au C.É.. Il y a beaucoup de comités d’élèves chapeautés par des 
enseignants. Ce sont des comités qui ont le pouvoir de prendre des décisions. Il y 
a toujours arrimage et communication entre tout le monde: élèves, parents,  
direction, enseignants. Il y a également une assemblée générale d’élèves. Ils  
prennent part aux décisions. Ex: activités en classe, sorties, etc.. 



L’Écollectif : des enjeux liés à la politique d’admission fait en sorte qu’il y a eu 
bris de confiance entre les parents et l’équipe-école. Enjeu également lié au 
voyage de 5e-6e année qui a été annulé unilatéralement cette année. C’est une 
accumulation de plusieurs irritants qui rend les parents peut-être un peu plus 
réactifs. La cogestion ne se vit pas particulièrement facilement pour l’instant (du 
point de vue du parent présent à notre table). La vision entre parents est 
également divergente. La démarche présentée ce matin est inspirante pour ce 
parent. Il existe une instance particulière à l’Écollectif (Comité Alternatif ou CA) 
qui regroupe les parents. L’instance est autonome du CÉ et a un budget, mais en 
ce moment les membres du CÉ ne tiennent pas compte des idées et points de vue 
du CA. L’autre difficulté, c’est que le CA n’implique que des parents, bien qu’il y 
ait des représentants de l’équipe-école et des élèves (la personne qui encadre le 
conseil d’élèves). Le CA est sur une voie parallèle à celle de l’équipe-école. 

École Le Vitrail : la cogestion se vit différemment au primaire et au secondaire. 
Au secondaire, les assemblées générales regroupant l’équipe-école et les élèves se 
tiennent aux deux semaines et tous les sujets de vivre-ensemble y sont abordés 
très ouvertement. Les parents y sont bienvenus, mais sont rarement présents. Il 
faut dire que ces assemblées ont lieu le jour. Les élèves et parents sont 
également bienvenus à certaines rencontres de codéveloppement des enseignants. 
La direction du Vitrail actuelle est très ouverte à la gestion collaborative et 
transparente dans sa gestion, mais si on changeait de direction, l’imputabilité 
qu’elle a fait en sorte qu’elle pourrait s’en tenir à ce qui est inscrit à la LIP en 
matière de consultation. C’est la culture école qui peut forcer la direction à entrer 
dans le moule, mais Le Vitrail primaire-secondaire n’a que trois ans, la culture y 
est jeune.L’école est jeune. L’autoformation assistée est plus difficile à adapter 
au primaire. 

La transparence est importante, ce n’est pas une game de pouvoir. Le but est de 
voir que nous travaillons tous pour le bien-être de l’enfant. Parfois, quand la 
direction est parachutée dans une école, c’est difficile de comprendre ce besoin 
de transparence. 

École Coeur à Coeur: les parents s’impliquent dans divers comités, dont le comité 
de mobilisation. Il y a également un comité bibliothèque et un C.É. fort. 

École Papillon d’Or: Parlons de la cogestion parents/SDG: C’est un défi.  La 
responsable vient maintenant s’asseoir avec le comité.  La responsable doit être 



ouverte.Beaucoup de changements de directions et d’enseignants à Papillon-d’Or. 
Le changement est bon mais à un certain niveau.  

Il faut toucher le plus de familles possibles et non seulement  un noyau de parents. 

En année de changement aussi. Beaucoup de changements de directions: donc des 
inquiétudes de parents. Les réunions sont jumelées: équipe-école et parents. 
L’équipe-école se garde 30 minutes en début de réunion (appelée comité 
pédagogique) pour parler des dossiers plus confidentiels. Ensuite, la rencontre 
continue avec les parents.  Il y a autant de parents que de prof et un représentant 
du CÉ. Ils sont les gardiens qui observent et s’assurent que les enfants aient vu un 
peu de tout dans les ateliers de parents. 

On trouve qu’il manque de transparence un peu. On a demandé aux parents du CÉ 
d’aller consulter le reste des parents pour qu’ils représentent mieux les parents 
de l’école. 

École Élan: Les parents s’impliquent dans les comités surtout. Nous avons aussi 
misé sur les formations pour expliquer aux parents comment on vit l’apprentissage.  
Les enfants se sentent plus compétents. 

Plusieurs comités de parents qui sont autonomes. 

Un trait d’union (parrain ou marraine de classe qui est un parent) de chaque classe 
accompagné de la direction. Le CÉ traite les grands enjeux. Les comités autonomes 
vont venir présenter le suivi des travaux en cours. 

Équipe-école: Travaillent en équipe, fréquence aux deux semaines. 
Sujets administratifs. 

Enseignants: 1 fois par mois: pédagogique. Développement en pédagogie. 

École L’Envol : Beaucoup de cogestion avec le personnel de l’école, mais au niveau 
des parents.Surtout au sein des 14 comités… dont une dizaine auto-gérés 
(complètement autonome par rapport à la direction d’école) 



Un comité (le trait d’union) est composé d’un représentant parent par groupe 
(classe) et un représentant (enseignant) qui représente l’équipe, finalement la 
direction est présente. Parfois, tellement d’instances à communiquer l’information 
que ça prend beaucoup de temps pour que celle se rende efficacement (et que les 
gens prennent le temps de lire, dans la «pile» de messages quotidiens). 

Souvent des sujets / points sont nommés en assemblée générale et traités en 
comités pour revenir en constats en AG. Ces comités se déroulent le soir 
(difficile pour la direction qui est présente à la majorité des rencontres). 

Volet alternatif Les Colibris: 2ème année de l’école. Présentement, en 
information et réaction. Parents non consultés. Commence à s’impliquer au CÉ. 
Impression de confrontation entre parents et direction. Par exemple, en ce 
moment, question de changer l’horaire, mais 90% des parents ne veulent pas 
changer. Une enseignante a réagi contre les parents en disant que ça ne les 
concerne pas.. Parents non consultés. Beaucoup de place aux parents à l’ouverture, 
perdu par la suite. Définition du rôle des parents n’est plus clair. Direction 
partagée avec autre école. Situation particulière, directrice en congé de maladie. 

Importance de consulter les conditions d’une école alternative. Essayer d’éviter les 
confrontations, y aller en douceur, militer pour une ouverture avec la direction et 
enseignants. Direction coincée dans leur rôle de loyauté envers la commission 
scolaire, enseigants,... 

On ne comprend pas toujours où s’adresser dans nos milieux pour apporter des 
modifications au processus de cogestion. on devrait parler de démocratie 
participative qui implique davantage le consensus. Il est important d’accepter de 
lâcher prise. C’est un processus à long terme qui implique des compromis pour que 
l’École puisse avancer. La direction a un rôle d’expert conseil auprès des parents. 
La condition principale pour exercer la cogestion est la confiance. La direction est 
un guide et quand les parents ont l’information ils peuvent décider. Il faut tenir 
compte de la maturité des individus et de la communauté. 



L’école Atelier : Nouveau comité «le campé / comité pour l’aide à la mise en oeuvre 
du projet éducatif» qui est un lieu non décisionnel (lieu de discussions), qui prend 
place au besoin selon des points ou enjeux précis relevés en AG. Exemple: 2 sujets: 
horaire de l’école à changer et la place des activités parascolaires. Le rôle du comité 
est de préparer la consultation auprès de la communauté de l’école. Des parents, 
enseignante, SDG et direction y sont représentés. 

Pour les enseignants, lorsqu’ils cherchent à avoir le pouls des parents sur un 
sujet donné, le campé peut jouer le rôle d’aller chercher l’information en plus 
d’idées provenant du comité. 

Le comité n’est pas décisionnel et ce sont des parents qui se sont 
volontairement impliqués. Rôle de prendre le temps de réfléchir et 
argumenter sur un sujet en particulier. 

École La Relève : Un parent de chaque comité participe au conseil d’établissement. 

École L’Odyssée : 7 comités, un parent responsable par comité qui forment le 
comité de gestion avec la coordonnatrice et la coordonnatrice adjointe, et 2 
professeurs et la direction. 

Propos d’une table réunissant plusieurs écoles non identifiées: la cogestion passe 
aussi par les conseils d’établissements. Plus d’échanges et d’écoute pour les parents 
concernant les décisions. Recherche de stabilité au niveau du personnel (surchage de 
travail pour ceux restant + recommencer le processus) Disponibilité commune 
recherchée des différents intervenants. Passivité organisationnel de certains 
acteurs (parents) voulant être plus actifs : 20% fournissent 80% du travail et ceux 
qui s’impliquent moins critiquent les décisions. 
Est-ce que le modèle participatif de cogestion fonctionne dans toutes les écoles? 
Bien définir les rôles formels entre les acteurs. Revoir la formule des assemblées 
générales (informatifs/participatif). 



Question 2 

Comment vivez-vous ou non les processus consultatifs et 
décisionnels? 

Des Saules Rieurs : on souhaite développer la manière d’établir les priorités (par 
exemple sur 5 ans) et de gérer les demandes (idées!!!) qui surviennent en cours 
d’année. On a un comité fondateur qui avait une idée claire du projet qui se fonde 
progressivement dans la vision de la communauté entière qui est née à l’automne 
2017. On a un journal pour donner des informations sur ce qui se passe dans les 
comités. On doit définir les mandats de tous les comités et on a libéré des 
enseignants pour y travailler. Les parents travaillent bien dans les comités mais les 
enseignants peinent à réfléchir et à suivre les idées développées dans les comités. 

Volet alternatif de l’école Saint-Nom-de-Jésus : Nous avons le problème d’être 
une école relocalisée dans une école secondaire (moisissure). L’accès à l’école est 
plus difficile pour les parents (pas beaucoup de transport en  commun). Les élèves 
viennent en autobus et l’école est dans une certaine mesure coupée de sa 
communauté. On peut y voir moins de parents qui s’impliquent et moins d’échanges 
informels. La taille de l’école est limitée à cause du manque de locaux. Cela fait six 
ans et il en reste encore une. Quand les enseignants invitent les parents, ils sont 
très présents. 

École Élan: Il y a des comités élèves et une AG élèves. 

École Nouvelle-Querbes : le livre écrit par l’école a permis au personnel de 
redéfinir son identité. On a une équipe ouverte mais on est souvent débordés. 

École L’Agora: L’année dernière on demandait 6 heures d’engagement / année aux 
familles. On appelait ceci : grande corvée. La direction est changée, on sent que 
l’on peut plus s’impliquer dans l’école, aider dans les classes. Pour l’ouverture de la 
nouvelle école Agora-Tourterelle, il y a beaucoup d’ouverture face à la consultation 
des parents. 
Il y a une cohésion qui se fait entre les comités. 
Les parents s’expriment et ça tisse des liens. 



École Des Cheminots: Il y a un comité démocratique d’enfants qui est consulté 
(achats, vie de l’école, règles de vie…) Conseil d’élèves fait une AGE 1 fois par mois, 
il parle devant l’ensemble de l’école. 
S.D.G. présent aux AGE. À tous les mois, nous amenons des points qui seront 
étudiés et soumis à l’AGE. Nous avons des cafés-rencontres, des conférenciers 
sont invités pour l’animation. Pour assurer la relève des parents qui quitteront dans 
les comités, on propose des places aux comités dans le besoin. Le comité 
coéducation propose des rencontres. On essaie d’avoir un parent dans chacun des 
comités. 
Il y a un comité d’accueil des nouvelles familles. Les anciennes familles appellent 
pour prendre des nouvelles à tous les mois. Comité ambiance est responsable des 
nouvelles familles et des fêtes durant l’année. 
Chacun a droit de parole au CÉ et droit de vote. Dure très longtemps. Si on 
n’arrive pas à un commun accord et pas urgent, peut être reporté au prochain CÉ. 
Difficultés de prévoir d’avance, souvent à la dernière minute. Partir des idées des 
enfants! 

École Des Petits Explorateurs: Les enfants sont beaucoup consultés, nous avons un 
système de ministère, chacun dans leur domaine d’intérêt ( les enfants sont presque 
plus consultés que les parents). Des tables rondes sont faites avec les parents une 
fois par année. Nous tentons de trouver un conférencier qui animera cette 
rencontre. 

École Coeur à Coeur: la consultation passe par le C.É. et s’il y a besoin, on passe 
par l’A.G. (2 fois par année). On utilise souvent Google Form pour faire des 
consultations. Au niveau des élèves, on les consulte dans les conseils de classe. 
Lors des plénières, les élèves animent pour présenter diverses choses qui 
concernent le fonctionnement de l’école... 

École Albatros: ce sont les parents qui sont sur les comités. Ils prennent des 
décisions. Il a y des A.G. 

École Arc-en-Ciel: le comité communication envoie des dates pour des rencontres 
où un représentant de chaque comité donne un compte-rendu. Il y a un volet 
multimédia à ce comité: Facebook, site Web... 



Volet alternatif Les Colibris: début du processus décisionnel avec les enfants. Au 
niveau des élèves, on utilise les conseils de classe, que ce soit parent, enseignant ou 
enfant, pour proposer des choses. Ensuite, ça passe par l’assemblée générale des 
élèves (plénières) où on éclaircit des points. 
Difficultés d’aller outre les lois pour le CÉ. Juste le droit de dire oui ou non, pas de 
discussions. 
Peu de processus de consultation. On commence à réfléchir à la situation. À force 
de prendre conscience des situations des autres écoles on voit comment ça peut 
être différent. Le temps est une limite importante. Beaucoup de décision dans 
l’action, manque de temps, nouveau projet donc besoin de la direction de contrôler, 

École La Fourmilière: Les choses étaient nommées, mais seulement pour donner 
l’information. Direction avait déjà décidé. Pas de réel pouvoir décisionnel. Certains 
parents ont été jusqu’au commissaire pour se battre. Pas de réelles consultations. 
En tant que parents, difficile de se faire entendre sur les processus décisionnels. 
Pas les capacités ou ressources comme parents pour les affaires administratives. 
Beaucoup de comités pour l’implication des parents, laisse plus de libertés, sur la vie 
de l’école. Amélioration à faire au niveau du CÉ. 
Le but comme parents est de s’asseoir avec les enseignants pour participer au 
processus de décisions sur, par exemple, les sorties, le matériel éducatif, etc. Aller 
au-delà du CÉ. Participer aux discussions. Réappropriation de l’école, importance de 
se re-questionner. 
Est-ce bien d’obliger l’assistance aux assemblées 
générales? Travailler en amont, construire pas 
seulement être consultés! 
Il faut du temps et de l’espace pour une vraie co-gestion! 
3 assemblées générales obligatoires / forte participation. Mais, pour certains 
sujets, on se rend compte que ce n’est pas la meilleure place pour discuter (le 
temps manque). 

Cafés pédagogiques le soir. A bien débuté en début d’année… mais plus le 
temps avançait, moins la participation était forte. 

Conflit avec l’horaire de la famille. Taux de participation bas. Personnel de 
l’école se rencontre tous les lundis. Sur différents points de la vie de l’école 
(plus administratifs). 



Un autre temps aux deux semaines le jour (multiâge animé par les parents) 
permet de traiter plusieurs points pédagogiques. 

Plusieurs comités où les parents sont très présents. 

École L’Odyssée : Les différents comités se rapportent au comité de gestion et au 
besoin les décisions sont apportées à l’assemblée générale. 

École La Relève : Assemblée des élèves, pour la décision de certaine activité 
(spectacle, bénévolat). 

École Papillon-d’Or : Page Facebook n’est pas bon pour transmettre des 
informations et mauvaise interprétation. Parrainage de parents et nouveaux parents 
d’enfants à la maternelle. 

École Atelier: 
Autocratie / On tente de gérer à l’horizontale en développant les compétences de 
chacun. 

Espace pour se rejoindre rapidement, pour communiquer efficacement. 

Rencontres participatives: les enseignants ont accepté de se rencontrer une fois 
par semaine. Tout sujet d’importance peut être soulevé. La personne qui soulève 
un point devient le porteur de cette consultation. Pas d’obligation de rencontre. Si 
pas concerné, ne dit rien pour éviter d'alourdir les discussions. Rencontres 
dédiées à la pédagogie. 

Ouverture pour le SDG, mais c’est un défi au niveau logistique. 
Résolution de problèmes. 

École Élan: 
Voir contenu dans question 1 

École L’Envol: 
Rencontres poutine (1 x par mois) / Rencontres pédagogiques (2 x par mois) 

Trait d’union est une instance de consultation. Qui fait le lien avec le CÉ. 



Comités: Ça dépend. La majorité sont autonomes. 

École Des Cheminots, L’Écollectif, École La Fourmilière et École Le Vitrail: 
La cogestion semble se vivre particulièrement par le biais d’assemblées générales. 
Plus elles sont nombreuses et rassembleuses des divers groupes d’intérêt de 
l’école, plus elles sont efficaces et satisfaisantes. On relève également le fait que 
le temps est un enjeu, mais que pour que la cogestion se vive, il faut accepter de 
ralentir le rythme et donner le temps au processus de consultation, recherche de 
solutions de se vivre pleinement. Si les échéanciers conventionnés sont trop 
courts, il faut les refuser ou les exploiter à notre avantage. Il faut faire attention 
à la façon dont les parents (ou les élèves) vont choisir de prendre en charge leur 
rôle de cogestionnaire dans l’école. S’ils vivent un irritant, ils doivent valider que 
c’est partagé dans la communauté et qu’il y a une volonté de trouver une solution 
commune. La démarche de l’école La Fourmilière est intéressante à cet égard. 

Plusieurs écoles non identifiées :  
On se questionne sur comment amener toutes les familles à s’impliquer à l’école 
(mixité sociale). Les familles du quartier qui vivent près de l’école ne sont pas 
celles qui la fréquentent. La consultation des parents n’est pas idéale si on pense à 
l’intégration de l’école à son quartier et l’école souhaite améliorer son ouverture à 
la diversité en incluant la communauté locale dans les décisions. Par exemple : 
diffuser l’information sur les admissions dans toutes sortes de réseaux, de 
commerces locaux, les CLSC, services communautaires, CPE, etc 

Le CÉ gère les dossiers consultatifs et fait cheminer les dossiers dans la 
communauté. 
Les processus sont différents selon que l’école est nouvelle ou ancienne. Quand 
c’est nouveau, l’implication  parentale est grande et dans les écoles qui sont 
établies, il y a des dossiers litigieux qui nécessitent de revenir à la vision de 
l’école. 

 L’école est une communauté. Il faut s’apporter les uns des autres. Les parents 
doivent savoir dans quoi ils s’engagent. Important d’informer les parents de 
l’importance de leur engagement. Donner les bonnes informations aux nouvelles 
familles.  



La direction doit être un leader pour garder le but commun (projet éducatif). 
Établir des règles de base pour favoriser la communication. Avoir une direction 
propre à l’école alternative et non partagée avec une école dite traditionnelle 
favorise la cogestion dans l’école 

 Lors d’un roulement du personnel (direction /enseignants)ou de parents, la 
culture   participative est à retravailler et quelquefois à implanter. 

Clarifier les attentes réciproques entre acteurs (formelles /informelles) 

Respecter et diffuser les différents paliers de consultation et de décisions 
ainsi que les processus 



Question 3 

Comment vivez-vous ou non la communication au sein de 
l’école? 

École Étoile Filante: Disparition de la communication directe (omniprésence des 
courriels). Entretenir le dialogue. Revenir à la base.  Développer le lien. 

École Albatros; 2 rencontres d’évaluation avec le parent et l’enfant. Esprit de 
communication entre les parents (journal). Parrainage entre les familles 

École Soleil-de-l’Aube: beaucoup de communications informelles (présence des 
parents). Favorisée par la présence des parents à l’école.  Esprit communautaire 

École Jonathan: la communication avec les familles permet vraiment de connaître 
l’enfant qui est “pareil partout”. 

 École Papillon d’Or: a une structure pour que des familles s’impliquent. C’est 
nommé:   
 famille rouge. Bonus parfois pour des réunions. Une réunion qui dure une heure 
peut valoir  
 deux heures en implication. 
  Le fait de voir les parents souvent dans une semaine aide à la communication. 
  Baisse du suivi de l’agenda de la part du parent. L’agenda peut aider à la 
communication avec  
  l’école. 

École Le Vitrail et École Élan: pas de temps d’implication exigées. 
 C’est important que les nouvelles familles aient des mentors, des autres parents. 
 Il serait intéressant d’obliger le nombre d’heures pour que les parents 
s’approprient la 
 structure décisionnelle de l’école.  Cela peut motiver le parent à s’impliquer. 

École Des Saules Rieurs : Il y a un journal d’école (la direction) qui permet de 



faire circuler des informations sur ce qui se passe dans les comités. On cite ce qui 
s’en vient aussi et la présidente du CÉ fait la même chose dans ce journal. Le 
service de garde aussi. Certains parents écrivent aussi des informations. Il y a un 
souhait que le plus de personnes possible écrivent dans le journal. On a essayé 
d’avoir un compte rendu de chaque rencontre des comités. Cependant ce n’est pas 
évident pour tous. Diffuser les ordres du jour et les pv est souhaité dans l’avenir. 
Certains enseignants ont un comité au sein de la classe pour travailler sur des 
besoins de classe. On réfléchit aux meilleures façons de communiquer parents-
classe. 

École Élan et École La Fourmillière : AG obligatoire 
Il serait intéressant d’avoir des lieux communs où les parents peuvent sympathiser.  
Une place où les parents peuvent vraiment travailler (sans enfant) pour ensuite 
pouvoir être prêts à aller s’impliquer. 

École Nouvelle-Querbes : Il y a un Info Querbes (nouvelles du CÉ, de la direction, 
des comités et du service de garde). À chaque CÉ, il y a deux comités “vedettes” 
qui sont présentés. Les parents peuvent rejoindre tous les autres parents en tout 
temps. Les comités ont une adresse courriel institutionnelle et le comité gère les 
communications. La communication est très riche de la part des parents vers les 
enseignants, par courriel. Il peut y avoir un message de la semaine envoyé par 
l’enseignant aux parents qui regroupe les sujets. Il y a une élève qui rédige le 
message pour l’enseignante au sujet par exemple des projets qui s’en viennent dans 
la classe. Il y a un babillard électronique aussi. 5 à 7 organisés par les classes et 
les grands élèves pour discuter des projets dans la classe ou s’activer selon les 
exigences des élèves. L’affichage est très utilisé pour faire circuler les 
informations qui fondent la cogestion. 

Volet alternatif de l’école St-Nom-de-Jésus : Il y a un groupe Facebook par 
classe pour faciliter les communications entre les familles. Deux parents sont 
responsables des communications dans chaque classe. Une rencontre par mois, les 
parents (3) sont en classe pour s’occuper des enfants et tous les enseignants 
travaillent ensemble un après-midi. Ça se fait à l’école Élan aussi. On fait aussi un 
5 à 7 de classe à la maison (près des parents et non de l’école) pour se voir parce 
que l’école occupe des locaux qui ne sont pas à eux. 



École Coeur à Coeur: Dans chacun des comités siège un enseignant qui fait le 
pont avec l’équipe-école lors des rencontres d’équipe. Il y a une page Facebook 
non officielle. Certains enseignants utilisent Classe Dojo pour communiquer avec 
les parents (sans le système d’émulation). Le Média est un mensuel transmis aux 
parents pour les informer de ce qui se passe et ce qui se  passera. 

École Albatros: on a créé un groupe privé pour faire tourner l’information. Il y a 
également un petit bulletin envoyé par le secrétariat. 

École La Fourmilière: Exemple de manque de communication pour les cours de 
sexualité. Beaucoup de choses imposées, pas eu de consultation. Outil de 
communication L’Infourmis envoyé par courriel. Responsabilité des parents d’aller 
le lire. Sur Facebook, groupe parents et professeurs. Parents ont accès à l’horaire 
des profs pour savoir où ils peuvent aider. Bon pour la communication entre 
parents pour régler petits problèmes quotidiens. Communication à deux sens, 
responsabilité. Informations de la semaine envoyées par les profs aux parents par 
courriel. Parents peuvent s’impliquer dans d’autres classes que celles de leur enfant. 

Nous avons l’Infourmi à toutes les semaines. Toutes les communications 
importantes sont mises dans ce communiqué. On se questionne sur le pourquoi que les 
parents ne sont pas toujours au courant malgré ce communiqué. 

Nos outils de communication: Info-lettre une fois par semaine / Titulaires vers parents 
par courriel / Page Facebook des parents (page privée) / Page Facebook de l’école 

Il est dit au groupe le nombre de familles qui s’impliquent ou non. 

École Des Cheminots: On doit être très ouverts et conscients. Bonne 
communication, mais tout ne se rend pas. Outil de communication? Tableau dans la 
salle du personnel. Beaucoup de choses se passent, donc difficile de tout savoir.  
Personne ne coordonne les comités de parents. La direction fait ce travail. 
Pour les communications, nous avons l’info parents, une fois par mois qui parle de 
tous les comités si des choses sont à dire. 
Nous maternons trop. Une fois par mois faire ce genre de communiqué est suffisant. 
Ce sont les parents qui sont en charge de prendre en note les informations 
importantes. S’ils n’ont pas pris en charge les réservations ou informations à 
transmettre, alors tant pis pour eux, c’est leur responsabilité. 

 4 parents font partis du CE. Deux d’entre eux ne sont jamais venus dans   l’école de 



jour. Parfois ils essaient de mettre les bâtons dans les roues de certaines 
décisions. Leurs heures d’implication sont comptabilisées comme implication. Environ 
10% des familles sont fragiles dans leur implication parentale. 
Certains parents ont plus besoin d’être dirigés. 
Comité gardien du modèle, gardien des valeurs.  

Volet alternatif Les Colibris: Parents s’occupent de transmettre l’information de 
la semaine (bras droit), coordonner les besoins des enseignants. Page Facebook de 
la communauté, infolettre des parents à tous les dimanches. Fichier Excel pour 
parents accompagnateurs pour les besoins pour sorties, activités, ateliers des 
parents. 
  
École Arc-en-Ciel: nous utilisons les courriels et nous avons un lexique (code 
d’éthique) de la communication. Il y a une personne gestionnaire qui s’occupe de 
vérifier. 

École Des Petits explorateurs: Un parent coordonne tous les comités et 
s’assure d’une communication entre les comités (OPP). Il n’y a pas beaucoup de 
communication entre   les  comités.  Comment  peut-faire  redescendre  la  
communication? 
La poutine de l’école est envoyée à toutes les semaines. 

École L’Odyssée : Groupe Facebook privé entre parents, courriel avec prof et 
direction, site Internet interne pour les présences parents de coéducation et 
projet. 
Info-parent une fois par mois. Coordonnatrice transmission courriel 

École La Relève : Groupe Facebook avec un parent administrateur de la  page. 

 École Élan: 
 La placotte (école) qui est un journal hebdomadaire / lieu de partage 

 Chaque classe à sa placotte (classe) pour les parents de la classe. 



École L’Envol: 
 Mensuel: les petites nouvelles par la direction 

 Le p’tit mot du prof (semaine ou aux deux semaines) aux parents. 

 Tout est électronique 

 École Des Cheminots, L’Écollectif, École La Fourmilière et École Le Vitrail:  
La communication est souvent assurée par les directions et est unidirectionnelle 
par courriel. Certains ont un site Web plus actif que d’autres. Il peut y avoir des 
communautés virtuelles via les réseaux sociaux, mais les moyens sont relativement 
limités et visent l’information plus que la consultation. La communication avec les 
enseignants titulaires est facilitée par l’ouverture de la classe aux parents (à part 
les écoles qui couvrent un territoire plus vaste et qui bénéficient de transport 
scolaire). Le processus de consultation se vit donc davantage par le biais 
d’assemblées générales et de travail en comités. 

Plusieurs écoles non identifiées : 
Établir des règles de base pour favoriser la communication. Énoncer 
le but commun de l’école. Ceci se transforme en bien commun, ceci se 
construit et s’apprend avec les meilleures discussions. Créer des 
bases communes. Il est important de transmettre l’information. 
Moyens de communication: Info-Parents/ courriels/ communications 
directes avec le personnel/ site Web/ rencontres informelles /
Facebook. Diffusion des décisions prises et des enjeux (procès-
verbaux/ ordres du jour/invitations). Assemblées en grands groupes 
vs petits groupes (avantages /inconvénients). Parties informative/ 
participative lors des assemblées 




